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FC NANTES - LILLE OSC
Dimanche, à 15h, le FC Nantes accueille le LOSC dans le cadre de la 27ème journée de Ligue 1 
Conforama. Les chiffres* des deux formations avant cette 42ème confrontation entre les deux clubs, 

dans l’élite du football français.

L E MATCH DE LA SEMAINE

CLASSEMENT GÉNÉRAL

ATTAQUE

MEILLEUR BUTEUR

DÉFENSE

MEILLEUR PASSEUR

BILAN

POINTS

SÉRIE EN COURS

12e 4e

34 pts 40 pts

10G 10P4N

25 buts inscrits   14e

  5 buts  Blas + Simon

27 buts encaissés   6e

5 passes  Simon

11e   30 buts inscrits

Osimhen  13 buts

6e   27 buts encaissés

Ikone  5 passes

12G 9P4N

41 confrontations à domicile en Ligue 1 Conforama depuis 1965

2-3

LA SAISON DERNIÈRE
30ème journée de championnat - 31 mars 2019

54’ Eysseric
56’ Coulibaly

Leao 62’
Pepe 68’
Bamba 69’

*Chiffres après la 25ème journée de Ligue 1 Conforama

9 défaites22 victoires 10 nuls
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EFFECTIFS
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LES ÉCHOS

Les U18 Féminines en finale de la Coupe des Pays de la Loire !

Tombeuses de l’AEPR Rezé lors des demi-finales (3-0), les protégées de Benjamin Blanchard se sont 
offertes le droit d’aller défendre leur titre, le 17 mai prochain. Premières de leur groupe Régional en 
championnat, les Jaunes réalisent jusque là une très belle saison !

         Riri Club : défis relevés pour Abeid et Benavente !

Au terme d’une séance d’entraînement, Cristian Benavente et Mehdi Abeid ont accepté le 
challenge proposé par deux jeunes membres du Riri Club. Jongler avec un bonbon ? Jouer les 
équilibristes avec un oeuf ? Les deux joueurs se sont prêtés au jeu dans la bonne humeur et avec 
le sourire. Pour le plus grand bonheur des petits Canaris (et des grands), venus passer un moment 
privilégié auprès de leurs favoris !
>> Tu es supporter du FC Nantes ? Tu as moins de 12 ans ? Rejoins le Club des Petits Canaris !  
FCNANTES.COM/RIRICLUB

Merlin, Affamah et les Bleuets 
s’imposent 

Les deux Nantais, Quentin Merlin et Joe-Loïc 
Affamah ont récemment pris part à un stage de 
quatre jours au CNF Clairefontaine, avec l’Équipe 
de France U18. Ce dernier s’est conclu par une 
opposition amicale face à l’Italie, remportée 2-1. 
Passeur décisif sur l’ouverture du score, Quentin 
Merlin a vu son coéquipier, Joe-Loïc Affamah 
offrir la victoire aux Bleuets, à dix minutes du 
terme pour sa première sélection.

Le Cashless disponible à la Beaujoire !

Profitez du nouveau dispositif de paiement 
sans contact mis en place par le Club. Une 
solution sûre, rapide et pratique pour régler vos 
consommations dans l’enceinte du Stade et 
bénéficier des files prioritaires aux buvettes. 
>> PLUS D’INFORMATIONS FCNANTES.COM/CASHLESS

La troupe « The Rookies » a fait le 
show !

Le groupe nantais de street-dance «The Rookies» 
a proposé une représentation inédite lors de 
l’avant match opposant le FC Nantes au Paris 
SG. Deux fois champions d’Europe et champions 
du monde de cet art urbain, le jeune groupe a 
notamment représenté la ville lors de l’émission 
« La France a un incroyable talent » sur M6. Après 
Wembley et le Stade de France, ils se sont donc 
produits pour la première fois à La Beaujoire, 
devant plus de 34000 supporters ravis !
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DU 30 MARS AU 3 AVRIL 2020
EN LOIRE-ATLANTIQUE

Embarquez
vers votre
avenir.

Visites d’entreprises sur inscription uniquement

Découvrez le programme complet de 
l’événement sur decouvrez-lindustrie44.fr

Loire-Atlantique

#FabriqueAvenir
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DÉBLOQUER(2), GÉRER, SUIVRE 
VOTRE CRÉDIT EN LIGNE(3)

c’est simple comme bonjour.

(1) Après étude et sous réserve d’acceptation de votre dossier par la Caisse de Crédit Mutuel. Après expiration du délai légal de rétractation de 14 jours et du délai légal de mise à disposition des fonds.
(2) Pour les crédits renouvelables.
(3) Dans le cadre de votre service de banque en ligne CMUT.

Caisse Fédérale de Crédit Mutuel et Caisses affiliées, société coopérative à forme de société anonyme au capital de 5 458 531 008 euros, 4 rue Frédéric-Guillaume Raiffeisen, 67913 Strasbourg Cedex 9, RCS Strasbourg B 588 505 354 - N° ORIAS : 07 003 758. Banques régies par les articles 
L.511-1 et suivants du code monétaire et financier.

Un crédit vous engage et doit être remboursé.  
Vérifiez vos capacités de remboursement avant de vous engager.

Solutions de
financement(1) et

facilités de paiement(1)
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INSIDE SUPPORTERS

VOUS Y ÉTIEZ

FC NANTES MAGAZINE

Lors de la venue du Paris SG à la Beaujoire pour l’affiche de la 23ème journée de L1 Conforama, les supporters nantais ont une 
nouvelle fois donné de la voix pour soutenir les coéquipiers d’Abdoulaye Touré. Encouragements, stress, joie, déception... Revivez 
en images, grâce aux clichés de notre photo reporter Nassim, vos émotions partagées à La Beaujoire entre amis ou en famille ! 

Photos réalisées par un supporter, pour les supporters.

PHOTOS : NASSIM EL BOUH
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Léo Jousselin 
Né le 2 janvier 2002 à Nantes
1m82 • 70 kilos • Droitier 
Au FC Nantes depuis 2012



LES DÉBUTS
J’ai commencé le football en U5 du côté 
d’Orvault RC et j’y ai évolué jusqu’en U10 avant 
de rejoindre le FC Nantes. À mes débuts, je 
jouais davantage dans le secteur offensif. C’est 
d’ailleurs comme attaquant que j’ai été repéré 
par le Club. J’ai ensuite joué milieu excentré en 
U13 avant d’évoluer dans la défense centrale et 
finalement, trouver ma place comme latéral 
lors de ma dernière année de préformation.

LE JOUR OÙ
À la fin d’un tournoi avec Orvault, un recruteur 
du FC Nantes a pris contact avec mes parents 
pour savoir si je pouvais faire quelques tournois 
avec eux et voir où je me situais vis-à-vis de 
joueurs d’un niveau supérieur. J’en garde de 
très bons souvenirs, d’autant plus que tout s’est 
fait avec Robin (Voisine), qui jouait également 
avec moi à Orvault à l’époque.

LA FAMILLE
Mes parents sont toujours avec moi et ils me 
soutiennent énormément. Ils essaient de venir 
à tous les matches et ne me lâchent pas 
lorsqu’il s’agit de l’alimentation ou du sommeil. 
Le soir, quand je rentre chez moi, on parle de 
tout. J’ai également un grand-frère. Il m’a fait 
évolué et me faisait jouer avec lui quand j’étais 
petit. Il a un rôle très important.

LES PREMIERS PAS
C’était exceptionnel. Je suis arrivé ici en U11 et 
je ne me rendais pas compte de la chance 
que j’avais d’être là. C’est un autre univers, 
avec tous les terrains et l’accompagnement 
personnalisé. Je me souviens aussi lorsque 
j’ai récupéré mes premiers équipements aux 
couleurs du Club. Quelle joie !

LE STYLE DE JEU
Au départ, j’étais plus un latéral défensif, sur la 
réserve et pas forcément projeté vers l’avant. 
Mais plus les années sont passées, plus je 
me suis développé. Tous les jours, je cherche 
à progresser et montrer le maximum sur le 
plan offensif, et proposer des solutions à mes 
coéquipiers dans le couloir. C’est un poste qui 
me plaît beaucoup.

LE FC NANTES
C’est dans mon cœur. Je suis dans ma huitième 
année au Club et je pense vraiment avoir le 
sang jaune et vert. Dès que j’ai l’occasion d’aller 
voir les professionnels, j’y vais. C’est important 
selon moi.

LE TITRE DE CHAMPION DE FRANCE U17
Sincèrement, je n’aurais pas imaginé vivre ça 
un jour. L’an passé, on n’a pas perdu un match. 
À chaque fois, il fallait trouver la motivation, 
même lorsqu’on affrontait des équipes, 
sur le papier, moins fortes que nous. On n’a 
jamais triché et notre esprit de groupe a fait 
la différence. On avait un peu de pression à 
l’entame des phases finales mais on a tout 
donné pour aller au bout.

LA SAISON 2019-2020
Pour la majeure partie de l’équipe, on a 
découvert un nouveau championnat cette 
saison. La phase aller a été plus compliquée 
que l’an passé, évidemment, face à des 
adversaires plus âgés, plus costauds. Le 
championnat U19 est totalement différent 
de celui des U17. On voit vraiment que 
physiquement, il y a des disparités entre 
certains joueurs. Au fil des matches, on prend 
nos marques et on a envie de continuer notre 
bonne forme du moment, avec pourquoi pas 
à la clé, l’une des deux premières places pour 
accrocher les phases finales.
 
LE CAPITANAT
J’ai connu ce rôle par le passé en U15 sous 
les ordres de Christian Lastennet. C’est une 
immense fierté d’avoir à nouveau ce brassard, 
quelques années plus tard. J’essaie de donner 
le meilleur de moi-même pour montrer 
l’exemple à mes coéquipiers. C’est important 
de soutenir les gars dans des moments plus 
compliqués. En étant positif, on avance plus 
loin, ensemble.

LES COURS
Je suis actuellement en terminale ES, donc je 
prépare le Bac à la fin de l’année. Les cours 
sont très importants. On sait que le football 
ne marchera pas pour tout le monde et que 
tout peut s’arrêter très vite, alors c’est essentiel 
d’avoir un bon bagage scolaire. Mes parents 
sont très à cheval sur ça. Personnellement, 
j’ai envie de continuer les études l’année 
prochaine dans le domaine des langues 
étrangères.

LE CONTRAT STAGIAIRE PRO
Je suis évidemment très fier. Je ne m’y attendais 
pas, surtout aussi tôt dans la saison (octobre). 
Ce qui est certain, c’est que ce contrat m’a 
donné une motivation supplémentaire et je me 
dois de rendre cette confiance au FC Nantes. 
C’est aussi une pression en moins pour le futur 
proche et ça permet d’être vraiment libéré.

FC NANTES MAGAZINE11

LES PROS
Ce sont des exemples. On espère tous pouvoir 
s’entraîner un jour avec eux, jouer notre 
premier match en professionnel. On arrive à les 
croiser, leur dire bonjour et échanger quelques 
fois avec eux. C’est très appréciable !

Ton joueur modèle ?
Léo Dubois.

Ton équipe favorite ?
Liverpool FC.

Ton plus beau geste ?
Le tacle glissé, avec ballon récupéré 

pour relancer après.

Le plus stylé du vestiaire ?
Joe (Joe-Loïc Affamah).

Le meilleur danseur ?
Samdo (Samuel Yepie Yepie).

Tes meilleurs amis ? 
Tom (Fillaudeau) et Robin (Voisine).

Le plus technique de l’équipe ?
Samuel (Yepie Yepie).

Le plus drôle ?
Lohann (Doucet)

Le plus râleur ?
Bangou’ (Mohamed Bangoura)

Le plus chambreur ?
(Il hésite). Bangou’ aussi !

Ton rêve avec le FC Nantes ?
Jouer un jour à La Beaujoire.

Tes artistes du moment ?
Ninho et Maes.

Ta série préférée ?
Prison Break.

Ton film préféré ?
Taken.

Ton jeu vidéo favori ?
FIFA, avec les potes.

TAC’O’TAC

Léo Jousselin
Arrivé au FC Nantes en 2012, Léo Jousselin, 18 ans, réalise une très belle saison sur le côté droit de la défense nantaise avec les U19 
Nationaux de Stéphane Ziani. Capitaine de sa formation, le natif de la Cité des Ducs poursuit sa progression au sein de la Maison Jaune 

avec beaucoup de détermination. Rencontre.

MADE IN FCN
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Ludovic Blas,
l’instinctif.



FC NANTES MAGAZINE

Ludovic, où et quand as-tu débuté le football ?
J’ai commencé à l’âge de 6 ans au FC Domont, 
dans le Val d’Oise. Entre 2005 et 2009, j’ai joué 
pour le FC Rambouillet, dans les Yvelines avant 
de signer au FC Montrouge parce que j’habitais 
à côté, à Châtillon (Hauts-de-Seine). C’est à 
partir de là que je me suis dit que je voulais 
faire du football toute ma vie.

Comment s’est passée ton enfance en région 
parisienne ?
J’étais assez turbulent mais j’aimais beaucoup 
rire, jouer, embêter les gens (il sourit). Avec 
l’âge, on se calme un petit peu. Concernant 
l’école, sincèrement, je n’étais pas fan mais 
quand j’ai su que je n’avais pas le choix pour 
entrer dans un centre de formation, là, je me 
suis vraiment mis au travail. Je me souviens 
des détections à Guingamp. Ils m’ont dit oui 
mais mon bulletin était trop juste. J’ai donc un 
peu été mis sous pression.

As-tu toujours été attiré par le domaine 
offensif ?
Oui, j’ai toujours aimé ça, même si j’ai changé 
de poste à de nombreuses reprises. J’ai été 
formé comme meneur de jeu, mais j’ai aussi 
connu les côtés et même le poste de milieu 

défensif. Chez les jeunes, je marquais pas 
mal. J’ai souvenir d’une année avec les U17 
Nationaux à l’En Avant Guingamp où je jouais 
milieu défensif et parfois meneur de jeu, j’ai 
marqué 26 buts et fait 10 passes décisives.

En arrivant à Guingamp, as-tu ressenti le 
manque de ta famille ?
Franchement, c’était vraiment difficile. Je suis 
très proche de mes parents et de mon grand 
frère. Quitter ma famille pour arriver là où je 
voulais aller, c’était pour moi le plus gros des 
sacrifices.

D’autant plus que tu arrives à Guingamp, ville 
de 7000 habitants... Un autre monde comparé 
à ce que tu as connu avant !
Quand je suis arrivé à la gare de Guingamp en 

Ludovic Blas,
l’instinctif.

Arrivé au FC Nantes cet été lors du dernier jour du mercato, Ludovic Blas confirme toutes les belles promesses placées en lui. Joueur fin 
techniquement, l’ancien guingampais semble avoir pris ses marques au sein de l’effectif jaune et vert. Aujourd’hui, le joueur de 22 ans fait 

parler les statistiques et semble chaque jour monter en puissance. Rencontre.

2012, je me suis dit : « Mais où est-ce que je suis 
là ? ». J’avais du mal à imaginer qu’ici, il y ait un 
club professionnel. C’était la première fois que 
je découvrais la province. Je n’étais jamais sorti 
de la région parisienne.

Tout a été très vite à Guingamp pour toi...
Je suis arrivé en U17 DH et je connaissais déjà 
pas mal de joueurs d’Île-de-France donc ça 
a facilité mon intégration et on a vite noué 
des liens. Dès ma deuxième année, j’ai repris 
l’entraînement avec les U19 Nationaux. À partir 
de là, même si je redescendais parfois avec 
les U17 Nationaux, je n’ai jamais vraiment quitté 
le groupe U19. Ensuite, j’ai pu faire quelques 
entraînements avec les professionnels mais 
je jouais le week-end soit en U19, soit avec la 
réserve. J’ai d’ailleurs joué très tôt avec cette 
équipe.

Tu signes ton contrat professionnel en 2015, à 
seulement 17 ans...
J’avais quelques entraînements avec les 
professionnels. À Guingamp, on s’entraînait au 
Roudourou et tant que l’on n’avait pas signé 
notre contrat, on avait le droit au vestiaire des 
arbitres ! Ce jour d’octobre 2015 restera un vrai 
beau souvenir.

“En réserve, j’étais 
confronté à des pères de 

famille ou des joueurs 
expérimentés qui avaient 

deux fois mon âge.”

ENTRETIEN
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ENTRETIEN

Justement, qu’est-ce que cette équipe a pu 
t’apporter ?
Il faut passer par là. En jeunes, je ne jouais 
qu’avec des joueurs de ma génération. Mais en 
Réserve, j’étais confronté à des pères de famille 
ou des joueurs expérimentés qui avaient deux 
fois mon âge. C’est à ce moment précis que j’ai 
appris certaines choses et c’est en montrant 
que j’avais le potentiel pour rivaliser avec les 
adultes que j’ai commencé à avoir ma chance 
en professionnel.

Te souviens-tu de tes débuts en professionnel 
et de ton premier but ?
Oui, j’ai débuté en décembre 2016, sur la 
pelouse de Bordeaux, en étant titulaire et en 
jouant toute la rencontre. J’ai ensuite joué 
contre Montpellier, toujours à l’extérieur et lors 
de mon premier match au Roudourou, face à 
Troyes (le 3 février 2016), j’ai la chance d’inscrire 
mon premier but en professionnel. Je rentre à 
un peu plus de dix minutes de la fin, côté droit, 
face à un certain... Charles Traoré (rires) et je 
marque sur ma deuxième action. Ce n’était pas 
le plus dur mais il fallait y être ! Le lendemain, 
j’avais école. Incroyable.

Tes belles performances t’ouvrent les portes 
de l’Équipe de France U19, après une sélection 
en U17...
Ludovic Batelli est arrivé à la tête de cette 
équipe. Il ne m’a pas pris tout de suite mais une 
fois que j’ai intégré l’équipe, je ne l’ai plus jamais 
quittée. Je connaissais tous les joueurs et il y 
en avait beaucoup de la région parisienne. En 
voyant la finalité de cette année, je me dis que 
c’est beau. Je n’étais pas forcément dans les 
petits papiers au départ, cependant en mai on 
est allé faire un tournoi en Corée du Sud et j’ai 
marqué des points en finissant meilleur buteur.

Buteur, tu le seras aussi lors du sacre des 
Bleuets à l’Euro en Allemagne, quelques mois 
plus tard...
Je n’ai pas joué le premier match comme 
titulaire, mais par la suite, j’ai toujours fait partie 
du onze de départ. On a fait un super parcours 
et tout ça s’est conclu avec le titre au bout. J’ai 
eu la chance de marquer en finale (4-0 face à 
l’Italie), ça restera un moment très intense.

Que vas-tu retenir de tes années à l’En Avant ?
J’ai passé sept ans à Guingamp et j’y ai vécu 
énormément de choses. On est arrivé en quart 
de finale de la Coupe Gambardella (2015), ce 
qui n’était plus arrivé depuis de nombreuses 
années. Ensuite, avec Marcus (Coco) on 
a réussi à s’ouvrir les portes de l’effectif 
professionnel et mis à part un joueur comme 
Giannelli Imbula, très peu de joueurs étaient 
parvenus à y arriver. J’ai évidemment passé 
de bons moments, comme de moins bons. Je 
suis passé du jeune du centre au « Prince du 
Roudourou » (surnom donné par les supporters, 
ndlr)... C’est fantastique et c’était dur de partir.

Tu es arrivé cet été dans les dernières heures 
du mercato. Comment as-tu vécu cette 
attente ?
Ça a été très long. Même si Guingamp s’était 
maintenu, j’aurais demandé à partir. Comme 
la Ligue 2 reprenait plus tôt, on a effectué 
une reprise très rapide. Mais comme quoi, 
le mercato se joue jusqu’au bout et je suis 
heureux du dénouement.

Rester en Ligue 1, c’était important ?
Je voulais rester au haut niveau pour continuer 
ma progression et montrer que j’ai les 
capacités pour performer à ce niveau.

Performer, c’est un verbe qui te correspond 
bien cette saison !
J’ai eu du mal au début mais je pense que ça 
peut se comprendre. J’arrivais dans un nouvel 
environnement et c’était la première fois que je 
changeais de club. J’ai eu du mal, sincèrement. 
Mais ce qui m’a aidé, c’est la confiance du 

coach. Mes premiers matches n’étaient pas 
très bons mais il m’a toujours fait jouer alors 
qu’il avait la possibilité de me sortir. La première 
fois que j’ai vraiment pris du plaisir, c’était face 
à Nice (1-0, 5 octobre). Et mon premier but en L1 
avec le maillot jaune contre Saint-Etienne (2-3, 
13ème journée) a aussi tout déclenché.

Dans quel rôle penses-tu être le plus efficace ?
Je préfère être au cœur du jeu pour toucher 
le maximum de ballons, c’est évident. J’aime 
prendre les rênes, décider et aider l’équipe à 
avoir le ballon. Après, sur un côté, c’est différent 
mais ça peut aussi me correspondre car je 
suis souvent amené à rentrer dans l’axe pour 
proposer des solutions.

Tu es très proche de Marcus Coco. Comment 
l’as-tu accompagné tout le temps de sa 
blessure et de sa rééducation ?
Même lorsque j’étais encore à Guingamp, j’ai 
pris le temps de venir le voir ici à Nantes. Avec 
des amis, on essayait de faire des allers-retours 
pour ne pas le laisser seul. Il savait très bien 
ce qui l’attendait. Mais être près de lui dès son 
opération par exemple, c’était important. C’est 
sûrement la pire blessure de notre sport donc il 
fallait le soutenir, surtout qu’il venait d’arriver au 
Club. Je regardais le match devant la télé le jour 
de sa blessure et j’étais dégoûté pour lui.

“Mon premier but en L1 
avec le maillot jaune 

contre Saint-Etienne a tout 
déclenché.”
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ENTRETIEN

Quel regard portes-tu sur le FC Nantes version 
2019-2020 ?
Le jeu ressemble à ce que le coach souhaite 
mettre en place. On savait très bien que lors 
de sa venue, il allait mettre le jeu avec ballon 
en avant. On a les joueurs pour le faire et pour 
répondre à ses attentes. Maintenant, il faut 
travailler, laisser du temps parce que ce n’est 
pas parfait. Concernant le championnat, c’est 
très bizarre. J’ai quelques années de Ligue 1 
au compteur maintenant et c’est la saison la 
plus particulière. À ce moment de l’année les 
saisons précédentes, tout était déjà presque 
joué. Mais là... Tout peut arriver jusqu’à la 
dernière journée.

Que penses-tu du soutien affiché par les 
supporters et de l’ambiance à domicile ?
C’est incroyable. J’étais déjà venu ici avec 

Guingamp et je n’avais pas passé un bon 
moment puisque je n’ai jamais gagné ici (il 
sourit). Après, je suis quelqu’un qui aime bien 
communier avec les supporters. Ils viennent 
nous voir pour nous supporter et les rendre 
heureux, c’est important pour moi.

As-tu un dernier mot pour eux ?
Continuez comme vous le faites cette saison. 
Pour moi, qui suis arrivé l’été dernier, c’est 
fantastique. Vous avez d’ailleurs pu le voir 
puisqu’au début, je ne marquais qu’à La 
Beaujoire (rires). L’ambiance est incroyable. 
Merci !

PROPOS RECUEILLIS PAR M. G.

AVEC LUDOVIC BLAS

Ton joueur modèle ? 
Ronaldinho.

Ton équipe favorite ? 
Chelsea.

Ton plus beau but ?
Mon but avec Guingamp, sur la pelouse 
du Parc des Princes. Après un corner, le 

ballon revient plein axe et j’arme une 
volée du pied gauche, barre rentrante.

Si tu n’étais pas footballeur... ? 
Je serais à l’école.

Le plus stylé du vestiaire ?
Alban Lafont.

Le meilleur danseur ?
Elie Youan

Ton meilleur ami ?
Marcus (Coco).

Le plus technique ?
Roli (Pereira de Sa).

Le plus drôle ? 
Samuel Moutoussamy.

Le plus moqueur ? 
Moi (rires).

Le plus râleur ?
Imran Louza.

Un moment inoubliable ?
Le titre à l’Euro U19 en 2016.

Tes vacances de rêve ?
Aller à Portland (USA) voir un match de 

NBA. Juste pour voir Damian Lillard.

Ton geste technique préféré ?
La roulette.

Ton plat préféré
Les pâtes à la carbonara.

L’artiste du moment ?
Ninho.

Une série ? 
Power.

Ton jeu vidéo favori ?
Call of Duty.

TAC’O’TAC

TEMPS ADITIONNEL
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Panenka a balayé tous les espoirs.
En septembre 1983, les Nantais, souvent déçus en coupes européennes, considèrent que c’est l’année ou jamais de leur consécration 
internationale. Leur seul vrai problème est de savoir s’ils sont enfin capables d’être compétitifs le jour J et d’oublier leurs petits problèmes 

existentiels (départ de Tusseau à Bordeaux, suspension d’Halilhodžić).

On est très rapidement fixé car, le 14 septembre, 
devant les 16 000 spectateurs du stade Gerhard 
Hanappi, l’équipe du FC Nantes est balayée par 
le Rapid de Vienne, champion d’Autriche, en 
moins d’une heure sur le score de 3-0.

Le bourreau des Nantais est le fameux Antonin 
Panenka qui, d’une feuille morte et sur penalty 
face à l’Allemand Sepp Maier, avait offert à la 
Tchécoslovaquie le Championnat d’Europe 
des nations en 1976.

En 1983, il a pris quelques kilos et a vieilli un 
peu, mais à peine. Il est toujours un véritable 

fléau par sa science du jeu, sa clairvoyance et 
surtout sa phénoménale frappe de balle.

Son festival commence à la 16ème minute, avec un 
missile en pleine lucarne. Il se poursuit quelques 
instants plus tard avec un tir brossé admirable, 
comme téléguidé, au ras du poteau. Il culmine 
enfin à la 49ème minute lorsque, du point de 
corner, il expédie un ballon tourbillonnant qui 
aboutit à un nouveau but autrichien. Soit 3-0, et 
des yeux humides dans le camp nantais.

Le chef d’orchestre viennois a été diabolique 
et a précipité à lui seul le FC Nantes vers une 

élimination inattendue. Une fois de plus, le 
mental des footballeurs français a craqué, ainsi 
que le craignait Jean-Claude Suaudeau : « Nous 
n’étions pas prêts pour la guerre. C’est toujours 
dans ce domaine des luttes et de l’engagement 
que nous avons failli. Je voulais savoir si nous 
faisions le poids au niveau international. 
Manifestement, nous ne le faisons pas. »
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>> ENCORE PLUS D’HISTOIRES SUR
FCNANTES.COM/MUSEE

LE JOUR OÙ...

Panenka réalisant son célèbre geste sur penalty face à Dominique Dropsy, gardien des Bleus, lors des éliminatoires de l’Euro 80.
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BUSINESS CLUB
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Mikaël Cadio :
“Évident pour nous de soutenir le FC Nantes”
Aujourd’hui, encore plus qu’hier et bien moins que demain, le Football Club de Nantes, à travers le Business 
Club, est soutenu par de nombreux acteurs économiques de la région. Avant ce match face au Lille LOSC de 
Christophe Galtier, rencontre avec l’un d’eux en la personne de Mikaël Cadio, Président Directeur Général 

de la Maison Berjac.

PRÉSENTATION DE L’ENTREPRISE
Depuis près de 40 ans, la Maison Berjac est spécialiste 
en Viande et Marée pour la restauration. Nos viandes 
(bœuf, veau, porc, agneau et abats) sont sélectionnées 
et travaillées à façon dans notre atelier par une équipe 
de bouchers professionnels. En étroite relation avec nos 
fournisseurs, nous pouvons exiger d’eux des produits de 
qualité. Nos approvisionnements quotidiens en salaisons 
et volailles (poulets, pintades, canards, lapins, dindes...) et 
autres produits délicats (foie gras, truffes...) garantissent 
ainsi fraîcheur et variété. Notre équipe Marée, quant à 
elle, effectue ses achats en criée au quotidien (Lorient, 
la Turballe, les Sables d’Olonne, Erquy), et via notre plate-
forme Saint-Guénolé Mareyage (approvisionnements 
directs aux criées de Saint-Guénolé, du Guilvinec et de 
Loctudy). Ces achats permettent d’obtenir la fraîcheur 
au meilleur prix, d’une large gamme de produits de la 
mer : bars, merlus, merlans, soles, lottes, maquereaux, 
sardines, coquilles st-jacques, crustacés...

POURQUOI LE FC NANTES ?
Notre ancrage local à la ville de Nantes est très fort. Nous 
sommes fans de football et nombreux de nos clients 
le sont aussi. Ça nous paraît évident d’être un acteur 
économique du FC Nantes afin de profiter du spectacle 
mais aussi et surtout, d’en faire profiter notre fidèle 
clientèle.

LE PARTENARIAT
Nous sommes abonnés au FC Nantes via l’entreprise 
depuis plus d’une vingtaine d’années maintenant. 
Avant, nous avions des places en tribune mais depuis 
la dernière saison en Ligue 2, en 2012-2013, nous avons 

évolué dans notre prestation puisque nous sommes 
passés en loges. Depuis le début de l’exercice 2019-
2020, nous bénéficions de la prestation en salon Duval 
Leroy, avec six places à l’année. Il m’arrive également de 
reprendre parfois des places en Pavillon, comme cela a 
été le cas lors du match face au Paris SG où je n’ai pas 
hésité à offrir 50 places à des clients, afin d’assister à ce 
match de gala.

LE FC NANTES 2019-2020
Il y a des hauts et des bas. Le début de saison a été 
très intéressant mais la période actuelle est plus 
compliquée. Nous n’étions pas si loin de lutter avec le 
Stade Rennais pour la 3ème place il y a quelques matches 
de cela et aujourd’hui, c’est plus dur. Notre défense a 
malheureusement été décimée par les blessures et 
je pense que les absences ont été préjudiciables pour 
l’équipe. C’est dommage parce qu’on a un super milieu 
de terrain mais on pêche davantage sur le plan offensif.

FC NANTES – LILLE
Ce serait bien que Pallois et Girotto soient à nouveau 
présents dans l’axe de la défense pour ce match parce 
que le LOSC possède des éléments offensifs dangereux, 
dont il faudra se méfier. Je pense aussi qu’avec Simon en 
avant-centre, ça peut être intéressant. L’équipe change 
pas mal mais j’ai un vrai penchant pour nos milieux de 
terrain, avec Blas, Louza et Touré. Je suis confiant pour un 
résultat de parité.

>> TOUTE L’ACTU BUSINESS CLUB SUR
ENTREPRISES.FCNANTES.COM
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LE CŒUR JAUNE & VERT

Une philosophie de vie
Président des Activ Nantes Supports, Thierry Tissot, 46 ans, est un fidèle parmi les fidèles. La première fois qu’il a mis les pieds dans la 
« marmite » jaune et verte, c’était en 1976, à l’âge de trois ans, au stade Marcel Saupin. Depuis ce jour, ces deux couleurs sont imprégnées 

en lui. Portrait.

Rencontré en salle de conférence de presse, 
Thierry est ravi d’être ici, dans l’une des pièces 
phares du centre sportif José Arribas. Son 
large sourire affiché en témoigne, en cette 
veille de Saint-Valentin. Amoureux du Club, ce 
quadragénaire l’est. C’est évident. Né d’un père 
ingénieur et d’une mère pharmacienne, cet 
ingénieur en informatique se souvient de ses 
premiers moments passés à encourager les 
Canaris. « Quand j’avais trois ans, je ne voyais 
pas beaucoup mes parents à cause de leur 
travail. Finalement, notre seul vrai moment en 
famille,  c’était au stade. »

Père de deux enfants, âgés de 19 et 16 ans, 
Thierry est également marié depuis de 
nombreuses années. « Si mes jeunes sont très 
branchés sport, ce n’est pas du tout le cas 
de ma femme », sourit-il. Alors pour concilier 
passion du football et amour, la famille a 
trouvé un bon moyen d’allier l’utile à l’agréable. 
« L’an passé à Monaco, on est parti le vendredi 
pour revenir le mardi. Ça n’a pas été facile 

durant quatre-vint dix minutes au Stade Louis II 
pour ma femme mais ensuite, on a pu visiter la 
ville et la Côte d’Azur. Tout le monde était ravi ! »

Ravi, la femme du quadragénaire l’a été un peu 
moins un soir de finale de Coupe de France en 
1999, au début de leur relation. « On était invité 
chez des amis en Bretagne, dans le Finistère 
mais ils n’avaient pas la télévision. Du coup, on 
est venu avec une télé, une antenne. Seul hic, 
une fois là-bas, ça ne marchait pas ! J’étais 
fou. Du coup, j’ai demandé à ma femme de 
rentrer, enfin, j’ai un peu imposé à ma femme 
de rentrer. Ça a été compliqué durant les deux 
semaines suivantes (il sourit). Finalement, j’ai 
pu voir la finale et j’étais partagé entre la liesse 

de cette victoire et le rouleau à pâtisserie 
qui aurait pu me tomber dessus à n’importe 
quel moment ! » Depuis ces années, celui qui 
possède également plusieurs « morceaux 
sacrés de pelouse de La Beaujoire », a quelque 
peu revu sa passion à la baisse, même si son 
dévouement pour le Club est intact.

Car pour ce supporter, qui place beaucoup 
d’espoirs en Christian Gourcuff, « l’un des 
derniers descendants de Coco Suaudeau ou 
Reynald Denoueix (rires) », la philosophie du FC 
Nantes est au cœur de sa vie. « Ça m’a permis 
de me construire comme homme, dans ma 
vie familiale et professionnelle. J’étais chef 
d’équipe au travail et il y avait tout le temps 
cette idée de ne pas travailler pour soi mais 
bel et bien ensemble, pour le service. Il y a un 
vrai parallèle. D’ailleurs, je ne sais pas faire 
les choses individuellement. » Des propos qui 
viennent du cœur. Un cœur à n’en pas douter, 
jaune et vert.

PAR M. G.

“La philosophie du FC Nantes m’a 
permis de me construire comme 
homme, dans ma vie familiale et 

professionnelle.” 

RÉSERVEZ VOS PLACES SUR
STORE.FCNANTES.COM

PARTENAIRES PRINCIPAUX PARTENAIRES OFFICIELS

PAROLE DE SUPPORTERS
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